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 Information sur l’UGPM 

L’union des groupements paysans de Mékhé (UGPM) est une organisation paysanne née en 

1985, dans un contexte marqué par  le désengagement de L’Etat, l’apparition des 

programmes d’ajustements structurels, la dégradation de l’environnement et une 

accentuation de l’exode rurale dans la zone de Mékhé. 

 L‘UGPM compte aujourd’hui 89 groupements villageois répartis dans 5 collectivités 

territoriales (Koul , Méouane, Mérina Dakhar, Ndande, Mékhé). Le nombre de ses membres 

s’élève à plus de 5000 dont  61% de femmes et elle regroupe plus de 2050 exploitations 

familiales. 

Le statut juridique de l’organisation est celui d’une association à but non lucratif datant de 

1985. Ses organes statutaires sont : l’assemblée générale, le conseil général et le bureau 

exécutif. Son siège social est situé au quartier NGAYE DIAGNE dans la commune de 

Mékhé. 

1. LES AXES STRATEGIQUES  DE l’UGPM: 

L’union intervient suivant quatre  axes stratégiques de travail que sont: 

 La viabilité sociale (normes, valeurs, cohésion sociale) 

 La Viabilité économique (services économiques, sécurité alimentaire) 

  Alliances avec d’autres acteurs (partenaires, bailleurs). 

 La redynamisation de la vie associative (Groupements villageois et UGPM). 

 

2.  Domaines d’intervention DE L’UGPM 

Depuis sa création en 1985, l’UGPM a beaucoup travaillé  avec les paysannes et paysans 

de la zone sur la gestion et la protection de l'environnement avec un fort accent sur la GRN. 

à la promotion d'activités génératrices de revenus, dans la lutte contre l’exode rural, pour la 

valorisation de l’identité paysanne, et pour une plus grande solidarité et entraide.  

Ainsi, avec le soutien d’AdC Suisse, elle lutte contre la soudure et l’endettement depuis 2004 

dans plusieurs villages de la zone. 

 

 ACTION DE CAREME SUISSE, PARTENAIRE DE L’UGPM 

Action de Carême Suisse (Fastenopfer ) est une œuvre d’entraide catholique qui se 

reconnait dans la promesse de la vie en abondance pour tous les êtres humains .Il est 
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présent dans 14 pays du monde dont 4 en Afrique .Ses activités contribuent à vaincre la faim 

dans les pays du Sud et  tisser un réseau mondial de solidarité. Ses objectifs se résument 

en : 

 Consolider son image d’avocat crédible des pauvres et d’acteur important de la 

coopération au développement 

 Renforcer la coopération stratégique avec d’autres organisations de base pour 

augmenter l’efficacité de ses actions  

Au Sénégal Action de Carême est représentée par Agribio Services ,un cabinet d’études 

et de consultance  qui assure la coordination nationale de ses programmes La mission 

de cette coordination  est d’accroître la proximité de Fastenopfer (AdC) avec ses 

organisations partenaires, de garantir l’efficacité et l’efficience de la collaboration avec 

celles-ci et d’assurer le transfert des connaissances et la synergie entre les partenaires.  

 GRASSROOTS  INTERNATIONAL partenaire de l’UGPM 

Grassroots International soutient les petits agriculteurs et les producteurs, les peuples 

autochtones et les femmes qui travaillent dans le monde entier pour obtenir des droits sur les 

ressources: les droits humains à la terre, à l'eau et à la nourriture.                                           

Il est un bailleur de fonds qui soutient des initiatives et des mouvements dirigés par la 

communauté dans le monde entier, en particulier au Brésil, en Haïti, en Méso-Amérique, au 

Moyen-Orient et en Afrique de l'Ouest. Nous travaillons également en partenariat avec des 

réseaux mondiaux tels que Via Campesina, qui regroupe plus de 250 millions de petits 

agriculteurs et de travailleurs agricoles dans plus de 70 pays.                                            

Nous sommes un défenseur de la justice sociale, travaillant avec des alliés basés aux États-

Unis pour faire évoluer la politique publique vers la justice et l'équité, en particulier les 

politiques commerciales, climatiques et alimentaires / agricoles.                                        

Tout notre travail repose sur les principes suivants: 

 Les personnes les plus touchées par les problèmes devraient poser les solutions 

 Les petits agriculteurs et autres petits producteurs comme les pêcheurs, les forestiers 

et les pasteurs sont meilleurs pour la terre, pour la communauté et pour la planète que la 

grande agriculture qui utilise des produits chimiques, promeut le génie génétique et 

engloutit les ressources 

 Les gens sont plus importants que les profits 

 Les partenariats à long terme et le développement à long terme sont essentiels à la 

réalisation de changements à long terme 
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 CONTEXTE ET JUSTIFICATION  

L’UGPM se trouve dans la zone agro écologique du Centre Nord du bassin arachidier du 

Sénégal. Cette zone est marquée par l’alternance d’une saison sèche longue (9 mois) et 

d’une courte saison des pluies (3 mois) ponctuée assez souvent par des pauses 

pluviométriques préjudiciables aux cultures. On note aussi une dégradation de 

l’environnement, du couvert végétal mais aussi une absence de  fertilité des sols 

généralement pauvres en matière organique. D’où une faible production agricole qui ne 

couvre pas les besoins des paysans dans cette zone essentiellement  dominée par les 

cultures de rente (arachides, manioc), et les cultures vivrières (mil, niébé). Au lieu d’être un 

phénomène cyclique, la soudure (période pendant laquelle les greniers sont vides et les 

cultures ne sont pas encore à maturité) est désormais vécue comme une situation quasi-

permanente. 

L’UGPM est une organisation ancrée dans son terroir. Elle est fortement impliquée dans le 

développement local. Elle s’active pour l’émancipation économique, sociale et politique de 

ses membres. La participation active de ses membres à la vie sociale et économique de la 

zone d’intervention reste son credo. 

Son combat de tous les jours reste, l’amélioration des conditions de vie des ruraux en 

général et ceux de sa zone d’intervient en particulier 

Pour l’UGPM, la souveraineté alimentaire est un droit pour chaque pays de définir et de 

mettre en œuvre une politique agricole et alimentaire autonome garantissant une agriculture 

durable basée sur les productions locales et de responsabilisation des producteurs qui 

disposent, à cet effet, de moyen appropriés, notamment terre, eau, crédit et marchés. 

Cela implique donc la participation, la responsabilisation et la responsabilité des 

paysans et paysannes au côté de leur gouvernement 

Les paysans sont essentiels pour assurer la sécurité alimentaire et réaliser le droit à 

l'alimentation 

Aujourd’hui, la majorité des paysans et paysannes de la zone de l’UGPM est affectée par 

ces phénomènes qui réduisent sérieusement les moyens de subsistance des exploitations 

familiales de la zone et plongent les populations dans une grande vulnérabilité. 

A cela, s’ajoute la problématique de sécurisation des bases de la production pour l’ensemble 

des exploitations familiales de la zone.                                                                               

Dans ce contexte de changement climatique, le projet cherche à mettre la femme rurale au 

cœur du processus de gestion de la souveraineté alimentaire au sein de l’exploitation 

familiale. En lui permettant d’influencer la transformation des systèmes de production par 

l’adoption de pratiques agro écologique et les comportements alimentaires par le consommé 



5 

 

local.les autres pratiques  posent de sérieux problèmes aux paysannes et paysans de la 

zone. 

Tout cela pose problème de compréhension aux producteurs ruraux et mérite d’être tiré au 

clair au niveau des organisations paysannes. 

C’est ce qui explique l’organisation d’un forum   d’un  jour en vue de permettre à 300 femmes 

leaders et animateurs paysans d’améliorer leur compréhension sur les enjeux de l’agro 

écologie et de consommation des produits locaux pour une souveraineté alimentaire des 

populations 

Objectif : 

Améliorer la compréhension des enjeux et défis liés de la souveraineté alimentaire et 

du consommer local en vue d’adopter les pratiques sur l’agro écologie et le 

consommer local pour participer activement au développement local 

 

 Durée : Un jour 

 Lieu : Siège UGPM, sur la N2 face HLM quartier ngaye Diagne 

Méthodologie 

 La journée sera présidée par la Présidente du Conseil départemental de Tivaouane sous la 

présence effective des autorités locales (les sous-préfets,  les Maires et les leaders d’opinions). 

Dès l’entame de la cérémonie, il sera procédé aux allocutions des leaders d’organisations 

paysannes que nous présentera l’agenda ci joint. 

Ainsi, la présente activité tournera essentiellement autour de présentations sous forme de 

panel sur : 
1. L’agro écologie pour répondre au défi d’insécurité alimentaire 

2. Consommer local pour une alimentation saine 

Elles seront facilitées par un modérateur qui parlera de la souveraineté alimentaire dans son 

introduction. 

Pour le consommer local, on assistera en plus du panel, à une séance de dégustations 

culinaires de recettes que nous pouvons concocter à partir de notre production de mil, de 

niébé, de maïs et de manioc. A celles-ci, s’ajoutent des jus locaux à base de bissap, pain de 

singe, tamarin, citron et mil. 

 
 

 LES PARTICIPANTS  

o 300 femmes membres de l’UGPM et de Nous Sommes la Solution 

o Les autorités administratives et locales. 

 

 

CONTACTS : Fatou Binetou Diop 77 562 76 40 / 70 688 77 88 

 

 

 


